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Le paraphimosis est l'opposé du phimosis. Dans le phi-
mosis, le gland n'est pas dé3o uvert;. dans le parapliimosis,
il ne peut plus être recouvert par le prépuce qui est refoulé
eni arrière et agit à h .façon d'une bande constrictive sur la
racinv du gland. Le paraphimosis, dans les prêmières heu-
èes, est aisément réduit : la verge est immobilisée Par une
main, les doigts de l'ajutre exercent des tracticns sur le
gland, une compresse enduite de vaseline protégeant l an-
neau constricteur. Si la lésil n est ancienne, on peut section-
ner la bride constrictive d'n coup. cle ciseau. L'essentiel est
de rassurer les familles. Le gonflement énorme qui est pro-
duit n'offre aucun danger ; ce n'est pas le corps aomprimé,
le gland qui se sphacèle, c'est l'agent constricteur. On s.
contenterait de bains et de soins de propreté, que l'affection
se terminerait spontanément p ar la guérison, après sphacèle
du lien préputial.

Des hernies coïncident fréquemment avec le phimosis; l'en-
fant fait des efforts ar,. momeit de la miction. Si ses an-
neaux herniaires sont faibles, une hernie peut se produire.
On a voulu également éta;blir une relation de ca.use à effet
entre le phimosis et l'hydroc,èle. La chose est beaucoup plus
douteuse ; ce n'est guère la coinpressio-n du cordon par Fef-
fort d'uriner et l'exsudation consécutive dans la tunique va-
ginale qui peuvent être invoquées. S'il y a hydrocèle dans
le phimosis, c'est qu'il s'agit de -deux affections simplement
juxtaposées.

On a attribué toutes sortes de complications au phimo-
sis : strabisme, contractures, épilepsie, paralysies infantiles.
Toutes ces relations sont d'imagination pure. On a rattacié
-la pseudo-coxalgie également au phimosis.

Il y a douze ans, M. Kirmisson crut tout c'abord avoir
affaire à un fait dg.cet ordre : un garç on de 3 ans, atteint
d'une claudication du membre inférieur doit. L':articulation
était libre dans ses miouvem.-nts ; mais. il existait une pléia-
de ganglionnaire dans la régio'n inguinale droite et un phi-
mosis compliqué de balano-p.,osthite. Le phimosis fut opéré;
la pseudo-coxalgie Pe s'en trouva nullement améliorée. Elle
présentait les premiers signes, signes enco1-e, très atténués,
d'une coxalgie vraie qui évolua par la suite.

Il semble en. être auitrement de inco'ntinence d'urine. Sou-
vent cette infirmité cesse quand un phimosis est opéré. Lr.
phimosis plàçant le sujet -lans les conditions des voies ari-
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